
النصـر للجنـة العمـل مـن أجـل
فلسـطين: مجلـس الدولـة يُلغـي
لَّ الجمعية مرسوم ح
الجمعة 29 نيسان / أبريل 2022

هّ مجلس الدولة الفرنسي من خلال إصداره لقرارٍ تاريخي رسالة. وجَ
عِةً في وجه الحكومة الفرنسية صاف

فخلافاً لادعاءاتِ وزارة الداخلية التي ساوَت بين مبدأ لجنة العمل
من أجل فلسطين لمعاداة الصهيونية وبين جريمة معاداة السامية
لَّ ّ أنّ مجلس الدولة اعتبر قرار ح والتحريض على الإرهاب، الا

الجمعية اعتداءً خطيرًا على حرية التعبير وحقّ تأسيس الجمعيات.
ّ جميع النشطاء ُ نّا وحدنا، بل يخص انّ هذا الانتصار لا يخصُ

المخلصين لمناهضة الصهيونية. انّه نصرُ كلّ الذين أفدوا بأنفسهم
لتحرير فلسطين

رِ جمعية لجنة العمل من أجل فلسطين مبادئها أثناء جلسة ولم تُنك
المرافعة أمام مجلس الدولة، بل حملت عالياً وبصوتٍ مسموعٍ مطالب

ِّدةً دعمها للشعب الشعب الفلسطيني وفقاً لميثاقها، مُؤك
الفلسطيني في مقاومته بشتى أشكالها. كما ذكَّرت الجمعية بمبدأ حق
السيادة غير القابل للتصرف للشعب الفلسطيني واللبناني والأفغاني

لقد كان شرفًا لجمعية لجنة العمل من أجل فلسطين أن تُندَّد أمام
ضُاة المجلس عن المأساة التي يعيشها رفيقنا في النضال جورج ق

ابراهيم عبد الله، مُستذكرةً المجازر الصهيونية وعلى وجه الخصوص
مجازر صبرا وشاتيلا

وانَّنا لنَودُّ أن نتقدم بخالص الشكر لجميع مُناصرينا، ولا سيما
مّتي « الحملة الموحدة لتحرير جورج إبراهيم عبد َ لمُنظ

(la Campagne Unitaire pour la Libération de Georges Ibrahim
Abdallah) « الله »

.(International Solidarity Movement) و »حركة التضامن الدولية

وختاماً، نودُّ تكريس هذا النصر للشعب الفلسطيني ولنضاله. .

فنِضالُه بَوصَلتُنا ولن نحيد عنه بِشبرٍ
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القوة والنصر للشعب الفلسطيني!

Victoria  para  el  Comité  de
Acción Palestina: ¡el Consejo
de Estado de Francia anula la
disolución de la asociación!
29/04/2022 Comité de Accion Palestina

El Consejo de Estado, mediante una
decisión histórica, ha dado una bofetada al Gobierno francés.
Contrariamente a
las  alegaciones  del  Ministerio  del  Interior  de  que  el
antisionismo  del  Comité
de  Acción  Palestina  es  antisemitismo  e  incitación  al
terrorismo,  el  Consejo  de
Estado consideró que la disolución de la asociación constituye
un grave ataque
a la libertad de expresión y de asociación.

Esta victoria no es solo nuestra. Es la
victoria de todos los militantes antisionistas sinceros. Es la
de todos los que
se sacrifican por la liberación de Palestina.

Durante la audiencia, el Comité de Acción
Palestina  no  claudicó.  Llevo  en  alto  y  con  fuerza  las
reivindicaciones  del
pueblo  palestino  y  de  sus  principales  organizaciones.  
Reiteró, de conformidad con su carta, que el
Comité de Acción de Palestina apoya la resistencia del pueblo

http://www.comiteactionpalestine.org/word/victoria-para-el-comite-de-accion-palestina-el-consejo-de-estado-de-francia-anula-la-disolucion-de-la-asociacion/
http://www.comiteactionpalestine.org/word/victoria-para-el-comite-de-accion-palestina-el-consejo-de-estado-de-francia-anula-la-disolucion-de-la-asociacion/
http://www.comiteactionpalestine.org/word/victoria-para-el-comite-de-accion-palestina-el-consejo-de-estado-de-francia-anula-la-disolucion-de-la-asociacion/
http://www.comiteactionpalestine.org/word/victoria-para-el-comite-de-accion-palestina-el-consejo-de-estado-de-francia-anula-la-disolucion-de-la-asociacion/


palestino en
todas sus formas. Recordó el principio no negociable de la
soberanía de los
pueblos palestino, libanés, afgano…

Fue un honor para el Comité de Acción
Palestina expresar ante los jueces la intolerable situación de
nuestro camarada
Georges Ibrahim Abdallah y recordar las masacres sionistas,
insistiendo en los
de Sabra y Chatila.

Queremos agradecer muy sinceramente a
todos nuestros apoyos, en particular a la Campaña Unitaria
para la Liberación
de Georges Ibrahim Abdallah y al Movimiento l’International
Solidarity Movement.

Finalmente, deseamos dedicar esta
victoria al pueblo palestino y a su lucha. Esta lucha es
nuestra brújula y no
nos desviaremos ni un ápice de ella.

¡Fuerza y
victoria al pueblo palestino!

Victory  of  the  Palestine
Action  Comittee:  the  State
Council  cancels  the
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dissolution  of  the
association.
29/04/2022 Palestine Action Comittee

The State Council, by a historic decision, administered a slap
in the face to the French government. Unlike the allegations
of the French interior minister stating that the anti-zionist
positions of the Palestine Action Comittee could be defined as
anti-semitic and as an incitement to terrorism, the State
Council said that the dissolution of the association was a
serious attack to freedom of expression and association.

This
victory is not just ours. It is the victory of all sincere
anti-Zionist activists.
It is that of all those who sacrifice themselves for the
liberation of
Palestine.

During the
hearing, the Palestine Action Comitee did not deny itself. It
spoke loud
and clear about the claims of the Palestinian people and their
main
organizations. It made a point of specifying, in accordance
with its political
charter,  that  the  Palestine  Action  Committee  supports  the
resistance of
the Palestinian people in all its forms. He recalled the non-
negotiable
principle of the sovereignty of the Palestinian, Lebanese,
Afghan peoples…

It was an
honor for the Palestine Action Committee to express before the
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judges the
intolerable situation of our comrade Georges Ibrahim Abdallah
and to recall the
Zionist massacres, emphasizing those of Sabra and Shatila.

We would
like to sincerely thank all our supporters, in particular the
Unitary Campaign
for  the  Liberation  of  Georges  Ibrahim  Abdallah  and  the
International Solidarity
Movement.

Finally,  we  would  like  to  dedicate  this  victory  to  the
Palestinian people and their struggle. This struggle is our
compass and we will not deviate a single iota from it.

Strength and Victory to the Palestinian People!

Contre  la  dissolution  :  la
défense  du  Comité  Action
Palestine (7)
Le Comité Action Palestine publie ici des extraits du recours
en référé-liberté déposé devant le Conseil d’Etat, où chaque
grief de l’Etat est déconstruit et réfuté.

[…]

Le décret du 9 mars 2022 indique :
« Qu’ainsi, le 13 mai 2014, à l’occasion de la « commémoration
de la Nakba », qui symbolise l’exil forcé des Palestiniens
lors  de  la  proclamation  de  l’État  d’Israël  en  1948,
l’association a publié, sur son site Internet, un article

http://www.comiteactionpalestine.org/word/contre-la-dissolution-la-defense-du-comite-action-palestine-7/
http://www.comiteactionpalestine.org/word/contre-la-dissolution-la-defense-du-comite-action-palestine-7/
http://www.comiteactionpalestine.org/word/contre-la-dissolution-la-defense-du-comite-action-palestine-7/


virulent  contre  le  sionisme  et  Israël,  à  la  connotation
complotiste, estimant que « le sionisme n’a jamais eu d’autres
buts que le nettoyage ethnique », présentant Israël comme «
l’instrument du mouvement sioniste mondial » et « la base
géographique de l’impérialisme, stratégiquement placé au cœur
du monde arabe et musulman » ; que le Comité Action Palestine,
insistant sur « l’illégitimité d’Israël », affirme que « les
jours de l’entité sioniste sont comptés », que par ces mots,
il encourage ouvertement à la haine et à la violence contre
Israël. »

Or, l’épuration ethnique à la suite de la fondation d’Israël a
été largement documentée par les historiens, en particulier
israéliens.  Ilan  PAPPE,  historien  israélien,  démontre  le
caractère planifié du nettoyage ethnique dans son livre « Le
nettoyage ethnique en Palestine » et présente en détail le
plan Dalet.
Le village de Deir Yassine, qui a été entièrement rasé et dont
toute la population a été massacrée, est devenu le symbole des
500 villages palestiniens détruits à la création de l’Etat
d’Israël.  Au  total  en  1948,  800  000  Palestiniens  ont  été
expulsés de leurs maisons ou ont du fuir la violence des
groupes armés sionistes. Ils ont été forcés à se réfugier dans
les régions de Palestine non occupées par les sionistes en
1948  et  dans  les  pays  arabes  limitrophes.  Leur  statut  de
réfugiés a été reconnu officiellement par la résolution 194,
votée  par  l’Assemblée  générale  des  Nations  Unies  le  11
décembre 1948, leur octroyant le droit au retour dans leurs
foyers.
En  1947,  moins  de  7%  des  terres  appartenaient  à  des
propriétaires juifs, le reste à des Palestiniens. Après la
création de l’Etat d’Israël en 1948, les sionistes se sont
accaparés 56% des terres de la Palestine.
L’établissement d’Israël est bien un processus colonial et les
acteurs en 1948 sont des colons.
Il n’y a rien de violent ni de haineux à écrire cela, ce sont



des faits, consubstantiels à toute entreprise de colonisation
de peuplement, qui cherche non moins consubstantiellement à

les passer sous silence2

Par  ailleurs,  un  Etat  colonial  s’impose  toujours  par  la
violence et pour cette raison il suscite mécaniquement une
résistance. Et l’histoire de la décolonisation montre que les
colonisés  parviennent  le  plus  souvent  à  mettre  fin  à  la
colonisation.
Ce sont ces faits historiques objectifs qui conduisent à la
conclusion que les « jours d’Israël sont comptés ». Il ne
s’agit  pas  plus  d’un  encouragement  à  la  haine  ou  à  la
violence.

Là  encore,  cet  avis  est  partagé,  notamment  par  des
personnalités  israéliennes.
Avraham BURG, président de la Knesset de 1999 à 2003 et ex-
président de l’Agence juive mondiale, indiquait en 2003 dans
un article du Yediot Aharonot « La révolution sioniste est
morte » avant d’affirmer qu’Israël « ghetto sioniste » court à
sa perte en se définissant comme Etat juif.

Dans un article intitulé « Nous sommes déjà morts :
Avraham BURG attaque l’Etat juif, “ghetto sioniste“ » publié
dans Le Monde le 9

juin 20073, il écrit : « Avoir défini l’Etat d’Israël comme un
Etat juif est la clef de sa perte. Un Etat
juif, c’est explosif, c’est de la dynamite. »

Il affirme que le sionisme aurait dû être aboli après la
création d’Israël et précise : « Nous sommes déjà morts mais
nous ne le savons pas encore ».
Concernant le terme utilisé d’« illégitimité d’Israël », il
convient de préciser que lorsqu’un mouvement politique, et a
fortiori,  un  mouvement  politique  colonial  s’impose  par  la
force  et  la  violence,  il  est  immédiatement  frappé
d’illégitimité, surtout aux yeux des colonisés. L’illégitimité



d’Israël  vient  également  des  violations  répétées  des
obligations du droit international par ses représentants. Les
résolutions suivantes ne sont absolument pas respectées et
elles  mettent  l’accent  sur  l’expropriation  des  terres,
l’absence de validité des colonies de peuplement israéliennes,
la violence par l’armée israélienne et les colons israéliens à
l’égard  de  civils  palestiniens  qui  sont  tués,  blessés  et
expulsés : […]

Extrait du recours déposé le 29 mars 2022 devant le Conseil
d’Etat  via  le  cabinet  Bourdon&Associés,  suite  au  décret
présidentiel du 9 mars 2022 de dissolution de l’association.

1. Article « Palestine : la résistance jusqu’à la fin du
sionisme  »  du  13  mai  2014
http://www.comiteactionpalestine.org/word/palestine-la-resista
nce-jusqua-la-fin-du-sionisme/

2.« En Algérie, la mission
coloniale se fixait pour but de créer une nouvelle nation «
civilisée », mais
elle a passé sous silence l’entreprise de destruction que cela
supposait. La
spoliation  légalisée  des  terres  mise  en  place  par
l’administration  coloniale  a
entraîné une dispersion de la population autochtone et la
destruction de la
structure sociale tribale. », chapeau de l’article Ce que la
colonisation  doit  détruire  pour  s’imposer,  Hosni  Kitouni,
Orient
XXI,  18  mars  2022  :
https://orientxxi.info/magazine/ce-que-la-colonisation-doit-de
truire-pour-s-imposer,5454

3.
https://www.lemonde.fr/proche-orient/article/2007/06/09/nous-s
ommes-deja-morts-avraham-burgattaque-l-etat-juif-ghetto-
sioniste_921015_3218.html
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Ordonnance du Conseil d’Etat
suspendant la dissolution du
Comité Action Palestine
Ordonnance n°462736 en date du 29 avril 2022

Le juge des référés statuant dans les conditions prévues au
troisième  alinéa  de  l’article  L.511-2  du  code  de  justice
administrative :

Vu la procédure suivante : […]1

ORDONNE:

Article 1er: L’exécution du décret du 9 mars 2022 portant
dissolution de l’association « Comité Action Palestine » est
suspendue.

Article 2: L’Etat versera à l’association « Comité Action
Palestine » une somme de 3000 euros au titre de l’article
L.761-1 du code de justice administrative.

Article  3:  La  présente  ordonnance  sera  notifiée  à
l’association « Comité Action Palestine », au ministre de
l’intérieur et au Premier ministre.

Délibéré à l’issue de la séance du 26 avril 2022 […]

1: le communiqué du Conseil d’Etat et le texte complet de
l’ordonnance  sont  disponibles  à
https://www.conseil-etat.fr/actualites/le-conseil-d-etat-suspe
nd-en-refere-la-dissolution-de-deux-associations-pro-
palestiniennes
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Victoire  pour  le  Comité
Action Palestine : le Conseil
d’Etat annule la dissolution
de l’association !
le 29 avril 2022

Le Conseil d’Etat, par une décision historique, a administré
un  camouflet  au  gouvernement  français.  Contrairement  aux
griefs du ministère de l’Intérieur assimilant l’antisionisme
du  Comité  Action  Palestine  à  de  l’antisémitisme  et  à  de
l’incitation au terrorisme, le Conseil d’Etat a considéré que
la dissolution de l’association relevait d’une atteinte grave
à la liberté d’expression et d’association.

Cette victoire n’est pas seulement la nôtre. Elle est celle
de tous les militants antisionistes sincères. Elle est celle
de tous ceux qui
se sacrifient pour la libération de la Palestine.

Lors de l’audience, le Comité Action Palestine ne s’est pas
renié. Il a porté haut et fort les revendications du peuple
palestinien et de ses principales organisations.  Il a tenu à
préciser,  conformément  à  sa  charte,  que  le  Comité  Action
Palestine soutient la résistance du peuple palestinien sous
toutes ses formes. Il a rappelé le principe non négociable de
la souveraineté des peuples palestinien, libanais, afghan…

Ce fut un honneur pour le Comité Action Palestine d’exprimer
devant les juges l’intolérable situation de notre camarade
Georges Ibrahim
Abdallah et de rappeler les massacres sionistes, en insistant
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sur ceux de Sabra
et Chatila.

Nous tenons à remercier très sincèrement tous nos soutiens,
notamment la Campagne Unitaire pour la Libération de Georges
Ibrahim Abdallah
et l’International Solidarity Movement.

Finalement nous souhaitons dédier cette victoire au peuple
palestinien et à sa lutte. Cette lutte est notre boussole et
nous n’en dévierons pas d’un iota.

Force et Victoire au Peuple palestinien !

Contre  la  dissolution  :  la
défense  du  Comité  Action
Palestine (6)
Le Comité Action Palestine publie ici
des extraits du recours en référé-liberté déposé devant le
Conseil d’Etat, où
chaque grief de l’Etat est déconstruit et réfuté.

• Sur la publication d’un communiqué relatif à Anis NACCACHE1

[…]

Selon le décret :

« qu’enfin, le 23 février 2021, l’association a publié sur son
site Internet un communiqué rendant hommage à Anis NACCACHE,
qualifié  d’«  infatigable  et  courageux  combattant  de  la
révolution  palestinienne  »  et  de  «  militant  antisioniste
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engagé pour la justice », lequel a supervisé, pour le compte
de l’Organisation de Libération de la Palestine (OLP), la
logistique de la prise d’otages dite « de l’OPEP » à Vienne en
1975 puis, a dirigé en juillet 1980, un commando de militants
pro-iraniens  ayant  pour  objectif  d’assassiner  Chapour
BAKHTIAR, ancien Premier ministre du Shah exilé en France »

Là encore, le gouvernement reproche à l’association de rendre
hommage sur son site internet à Anis NACCACHE.

Une fois de plus, il est important de reprendre l’entièreté de
la citation afin de ne pas dénaturer les propos :
«  Pour  l’histoire  officielle  occidentale,  c’était  un  «
terroriste  »  ;  pour  les  peuples  arabes,  un  militant
antisioniste  engagé  pour  la  justice.  »

D’une part, la qualification de « militant antisioniste engagé
pour la justice » qu’utilise le COMITE ACTION PALESTINE se
rapporte à la vision de la population palestinienne envers
Anis NACCACHE.

D’autre part, l’association relève que, comme dans la plupart
guerres d’indépendance, les qualificatifs de « terrorisme » et
de « résistance » sont des points de vue politiques. Pour
rappel, Nelson MANDELA et son parti politique l’ANC étaient
classés sur la liste des terroristes des Etats-Unis jusqu’en
2008 et ce alors même qu’il avait obtenu le prix Nobel de la
paix en 1993 et était devenu président de l’Afrique du Sud en

1994.2

En  1987,  Margaret  THATCHER  avait  ainsi  qualifié  l’ANC  «
d’organisation terroriste typique ».

Le Général DE GAULLE écrivait pour sa part, concernant Israël

et la résistance des palestiniens à l’occupation3 :
« Israël ayant attaqué, s’est emparé, en six jours de combat,
des  objectifs  qu’il  voulait  atteindre.  Maintenant,  il
organise, sur les territoires qu’il a pris, l’occupation qui



ne peut aller sans oppression, répression, expulsions, et il
s’y manifeste contre lui une résistance, qu’à son tour, il
qualifie de terrorisme. »

L’hommage rendu à Anis NACCACHE par le COMITE ACTION PALESTINE
au moment de sa mort ne vise aucunement à légitimer ou faire
l’apologie de pratiques terroristes mais salue à l’instar des
peuples arabes et de tous les mouvements antisionistes de par
le monde, sa participation à la résistance à l’occupation
israélienne.

Par  ailleurs,  l’association  a  toujours  condamné  les
organisations  qu’elle  considérait  comme  terroristes,  en
particulier les organisations djihadistes qui opèrent dans la
région MENA (Organisation de l’Etat islamique, Al Nosra, AQMI,
…) et qui sont à l’origine des attentats en France comme ceux
de Paris en 2015.
Ainsi,  dans  un  communiqué  du  16  novembre  2015,  le  COMITE
ACTION PALESTINE dénonçait fermement les attentats perpétrés
en France :
« Le terrorisme aveugle vient de frapper en France, et frappe
quotidiennement des personnes innocentes partout dans le monde
et  en  particulier  en  Palestine  où  le  terrorisme  d’Etat
israélien  sévit  depuis  près  de  70  ans.  Le  Comité  Action
Palestine témoigne sa solidarité aux victimes et aux familles
des victimes. »

[…]

Extrait du recours déposé le 29 mars 2022 devant le Conseil
d’Etat  via  le  cabinet  Bourdon&Associés,  suite  au  décret
présidentiel du 9 mars 2022 de dissolution de l’association.

1.  communiqué  relatif  à  Anis  NACCACHE 1

http://www.comiteactionpalestine.org/word/a-la-memoire-de-anis
-naccache/

2. Article du journal Le Monde, du 06 décembre 2013, « Liste

http://www.comiteactionpalestine.org/word/a-la-memoire-de-anis-naccache/
http://www.comiteactionpalestine.org/word/a-la-memoire-de-anis-naccache/


Noire – Quand Mandela était considéré comme un
terroriste  par  l’Angleterre  et  les  Etats-Unis  »
https://www.lemonde.fr/big-browser/article/2013/12/06/listenoi
re-quand-mandela-etait-considere-comme-un-terroriste-par-l-
angleterre-et-les-etatsunis_6000572_4832693.html
3. Article du journal Le Monde du 14 mai 2010, « De Gaulle
Israël  et  le  conflit  »  :
https://www.lemonde.fr/procheorient/article/2010/05/14/de-gaul
le-israel-et-
leconflit_5977166_3218.html#:~:text=%22Isra%C3%ABl%20ayant%20a
ttaqu%C3%A9%2C%20s’,%2C%20il%20qualifie%20de%20terrorisme.%22

Contre  la  dissolution  :  la
défense  du  Comité  Action
Palestine (5)
Le Comité Action Palestine publie ici
des extraits du recours en référé-liberté déposé devant le
Conseil d’Etat, où
chaque grief de l’Etat est déconstruit et réfuté.

[…]

Sur l’article « Cette terre, Yacov, est la terre de nos pères

» du 14 mai 20211

Le décret fait état, concernant cet article :
« qu’enfin, le 14 mai 2021, l’association a relayé, sur sa
page Facebook, un article intitulé « Cette terre, Yacov, est
la terre de nos pères », paru la veille sur le site du Centre

http://www.comiteactionpalestine.org/word/contre-la-dissolution-la-defense-du-comite-action-palestine-5/
http://www.comiteactionpalestine.org/word/contre-la-dissolution-la-defense-du-comite-action-palestine-5/
http://www.comiteactionpalestine.org/word/contre-la-dissolution-la-defense-du-comite-action-palestine-5/


d’information  sur  la  résistance  en  Palestine  (CIREPAL)
encourageant et appelant à la destruction de l’Etat d’Israël
qui s’y trouve qualifié d’« Etat juif nazi », de « petit Etat
qui ressemble à un abcès » et d’« excroissance maligne qu’il
faut arracher du monde », pratiquant l’« apartheid », aimant «
tuer les enfants » et cautionnant les violences de « colons
enragés », atteints par un « mal sioniste vorace et malade » »

Il convient en premier lieu de rappeler que cet article n’a
pas été rédigé par le COMITE ACTION PALESTINE mais n’est que
la retranscription d’un article paru sur le site du CIREPAL,
centre  d’information  sur  la  résistance  en  Palestine  qui
produit des rapports repris par de nombreuses organisations et
organes d’information.
Il  est  reproché  à  cet  article  plusieurs  expressions  dont
l’utilisation du terme « Etat juif nazi ».
Il s’agit d’un slogan pour délégitimer la politique d’Israël.

A titre d’exemple, Avraham BURG, président de la Knesset de
1999  à  2003,  ex-président  de  l’Agence  juive  mondiale  et
Président par intérim d’Israël en 2000 n’a pas hésité à faire
la comparaison entre le nazisme et Israël.

Il a écrit le livre « Defeating Hitler » et a indiqué au cours
d’une interview donnée au Monde diplomatique le 9 juin 200727
(« Abandonner le ghetto sioniste : un livre-bombe d’Avraham
Burg ») :

« Nous devons ouvrir la discussion. La Loi du retour est une
loi, elle est une image en miroir de Hitler. Je ne veux pas
que Hitler définisse mon identité. »

A la question : « La fin est peut-être optimiste, mais tout au
long du livre vous dressez un signe d’égalité entre Israël et
l’Allemagne. Est-ce vraiment justifié ? Y a-t-il une base
suffisante pour cette analogie ? », il répondait :



« Ce n’est pas une science exacte, mais je vais vous donner
quelques éléments qui s’inscrivent dans cette analogie : une
grande sensibilité à l’insulte nationale ; un sentiment que le
monde nous rejette ; une incompréhension aux pertes dans les
guerres (unexplained losses in wars). Et, comme résultat, la
centralité du militarisme dans notre identité. La place des
officiers  de  réserve  dans  notre  société.  Le  nombre
d’Israéliens armés dans la rue. Où est-ce que cette foule de
gens armés va ? Les expressions hurlées dans la rue : « les
Arabes dehors ». »

Dans sa déclaration sous serment qu’il soumettra au tribunal
de district de Jérusalem, il écrit qu’il ne se considère plus
comme appartenant à la nationalité juive.

Il ajoute qu’il ne veut pas être classé comme tel car cela
implique désormais « l’appartenance au groupe des maîtres » ou
encore « En 2003 j’ai écrit que le sionisme est mort et que
l’occupation des Territoires palestiniens l’avait tué. On a
voulu me tuer. Dans mon livre Vaincre Hitler j’ai dénoncé
l’utilisation cynique de la Shoah à des fins politiques et le
racisme de la société israélienne, on était en colère contre

moi. »2

Il  était  également  écrit,  dans  un  article  publié  par  le
journal Le Figaro le 10 février 2021 :
« Ancien président de la Knesset et ex-patron de l’Agence
juive, ce descendant d’une puissante dynastie sioniste ne veut
plus être considéré comme appartenant à la « nationalité juive

».3

Dans d’autres circonstances, des personnalités ou des médias
français ont également pu dire de certains dirigeants arabes
qu’ils étaient des Hitler (par exemple Gamal Abdel Nasser ou
Saddam Hussein).

Le décret reproche également la qualification d’Israël comme «



Excroissance maligne qu’il faut arracher du monde » ou de «
mal sioniste vorace et malade ».
Là  encore,  pour  Avraham  BURG,  la  société  israélienne  est
malade, militariste :

« Dans nos rues, et particulièrement à Jérusalem, les murs
sont à ce point couverts de slogans “Mort aux Arabes” que la
municipalité ne prend même plus la peine de les effacer. Nous
acceptons sans broncher les slogans racistes. Nous ne les
remarquons  même  pas.  Nous  sommes  rongés  par  une  tumeur
cancéreuse. Cette perversion du sionisme que sont les colons
et la droite affecte de façon mortelle toute notre société. Si
nos dernières cellules saines ne luttent pas pour éliminer ce

mal, nous cesserons tout simplement d’exister.»4

Des intellectuels et spécialistes du fait colonial, à l’instar
de  Frantz  FANON,  ont  souligné  que  la  colonisation
déshumanisait autant le colonisateur que le colonisé et que
l’acte de décolonisation émancipe le colonisé mais aussi le
colonisateur  de  la  barbarie  lié  intrinsèquement  à  la
domination  et  à  l’exploitation  d’autrui.  La  colonisation
déshumanise l’être humain, la décolonisation l’humanise. […]

La publication du COMITE ACTION PALESTINE ne peut donc en
aucun  cas  être  qualifiée  d’incitation  à  la  haine,  à  la
discrimination ou à la violence.

[…]

Extrait du recours déposé le 29 mars 2022 devant le Conseil
d’Etat  via  le  cabinet  Bourdon&Associés,  suite  au  décret
présidentiel du 9 mars 2022 de dissolution de l’association.

1.« Cette terre, Yacov, est la terre de nos pères » du 14 mai
2021  :
http://www.comiteactionpalestine.org/word/cette-terre-yacov-es
t-la-terre-de-nos-peres/

2.

http://www.comiteactionpalestine.org/word/cette-terre-yacov-est-la-terre-de-nos-peres/
http://www.comiteactionpalestine.org/word/cette-terre-yacov-est-la-terre-de-nos-peres/


https://blog.mondediplo.net/2007-06-09-Abandonner-le-ghetto-si
oniste-un-livre-bombe-d

3.
http://elnetwork.fr/avraham-burg-juif-renie-camp-maitres-israe
l

4.
https://www.lefigaro.fr/international/avraham-burg-le-juif-qui
-renie-le-camp-des-maitres-en-israel-
20210210

Contre  la  dissolution  :  la
défense  du  Comité  Action
Palestine (4)
Le Comité Action Palestine publie ici des extraits du recours
en référé-liberté déposé devant le conseil d’Etat où chaque
grief de l’Etat est déconstruit et réfuté.

[…]

Sur l’article du 29 septembre 2016 « La Résistance populaire

palestinienne : « la terre nous appartient » »1

Le décret énonce :
« le 29 septembre 2016, l’association a publié sur son site
Internet un article à la gloire de la « Résistance populaire
palestinienne », qualifiant « l’intifada des couteaux » de «
manifestation du génie populaire » ; qu’elle affirme son refus
de qualifier les « colons » de « populations civiles », au
motif que « en réalité, il n’existe pas de population juive

https://blog.mondediplo.net/2007-06-09-Abandonner-le-ghetto-sioniste-un-livre-bombe-d
https://blog.mondediplo.net/2007-06-09-Abandonner-le-ghetto-sioniste-un-livre-bombe-d
http://elnetwork.fr/avraham-burg-juif-renie-camp-maitres-israel
http://elnetwork.fr/avraham-burg-juif-renie-camp-maitres-israel
http://www.comiteactionpalestine.org/word/contre-la-dissolution-la-defense-du-comite-action-palestine-4/
http://www.comiteactionpalestine.org/word/contre-la-dissolution-la-defense-du-comite-action-palestine-4/
http://www.comiteactionpalestine.org/word/contre-la-dissolution-la-defense-du-comite-action-palestine-4/


civile mais des colons juifs et en tant que tels ils sont au
fondement du système colonial qui oppresse chaque jour les
Palestiniens » ; que ce raisonnement revient à cautionner les
violences contre les ressortissants israéliens et ce, dès lors
qu’ils  se  trouvent  sur  le  territoire  de  la  Palestine
mandataire  »

En  premier  lieu,  l’article  cité  montre  en  réalité  que  la
réaction des Palestiniens s’attaquant aux « civils » est en
miroir des attaques israéliennes qui ne se limitent pas à
viser  les  organisations  militaires  palestinienne  mais
s’attaquent aussi à la population civile palestinienne.
Le régime israélien ne fait pas de distinction entre groupes
de résistants armés et population civile palestinienne. Les
civils palestiniens tués se comptent par milliers au cours des
deux dernières décennies. Ainsi d’après le Bureau des Nations

unies pour la coordination des affaires humanitaires (OCHA)2,
le conflit a causé la mort de 5 600 Palestiniens entre 2008 et
2020 tandis que 115 000 ont été blessés. Du côté israélien, il
y a eu en comparaison 250 victimes tuées sur la même période
et 5 600 blessés. La disproportion des attaques israéliennes à
l’égard des populations palestiniennes essayant de protéger
leurs terres est manifeste.

En second lieu, dans l’article en cause, il est fait état de
l’exacerbation de la conflictualité en Palestine qui a conduit
le peuple palestinien à considérer les colons comme une force
d’agression à l’instar de l’armée et du pouvoir israélien.
La majorité des Israéliens vivent sur des terres et dans des
maisons spoliées aux Palestiniens qui ont été chassés par la
violence.
A ce titre tant que le droit international sur le droit au
retour des réfugiés palestiniens n’est pas appliqué, le seul
vocabulaire objectif est « colons juifs » et à ce titre on ne
peut pas les qualifier de populations « civiles » au sens
normalisé du terme.
De plus, tous les israéliens et israéliennes sont formés lors



d’un service militaire (30 mois pour les hommes et 24 mois
pour les femmes). La plupart des colons israéliens sont armés.

(Voir  plus  haut  la  dimension  militariste  de  la  société
israélienne que
lui prête Avraham BURG, président de la Knesset de 1999 à
2003, ex-président de
l’Agence juive mondiale et Président par intérim d’Israël en
2000 :

« […] Et, comme résultat, la centralité du
militarisme dans notre identité. La place des officiers de
réserve dans notre
société. Le nombre d’Israéliens armés dans la rue. Où est-ce
que cette foule de
gens armés va ? Les expressions hurlées dans la rue :
« les Arabes dehors ».]).

Pour cette raison, les deux paramètres combinés, « colons » et
service  militaire  obligatoire,  distinguent  la  population
israélienne  très  largement  militarisée  d’une  population  «
civile » classique.
Enfin, les colons sont par définition des individus et des
groupes engagés dans une logique de spoliation, d’accaparement
de ce qui appartient au peuple autochtone.
L’ONU rappelle régulièrement que la colonisation israélienne
est une violation du droit international (voir résolutions
plus haut).
Encore récemment, en mars 2021, le Coordonnateur spécial des
Nations  Unies  pour  le  processus  de  paix  au  Moyen-Orient
indiquait que « les colonies n’ont aucune validité juridique
et constituent une violation flagrante du droit international
» ou encore « j’exhorte Israël à cesser les démolitions et les

expulsions, conformément à ses obligations ».3

Amira HASS, journaliste israélienne, couvrant les territoires
palestiniens occupés et basée à Ramallah écrivait pour sa part
dans le quotidien Haaretz, le 9 octobre 2015 :



« Les jeunes Palestiniens ne vont pas se mettre à assassiner
des juifs parce qu’ils sont juifs, mais parce que nous sommes
leurs  occupants,  leurs  tortionnaires,  leurs  geôliers,  les
voleurs de leur terre et de leur eau, les démolisseurs de
leurs maisons, ceux qui les ont exilés, qui leur bloquent leur
horizon. Les jeunes Palestiniens, vengeurs et désespérés, sont
prêts à donner leur vie et à causer à leur famille une énorme
douleur, parce que l’ennemi auquel ils font face leur prouve

chaque jour que sa méchanceté n’a pas de limites ».4

[…]

Extrait du recours déposé le 29 mars 2022 devant le Conseil
d’Etat  via  le  cabinet  Bourdon&Associés,  suite  au  décret
présidentiel du 9 mars 2022 de dissolution de l’association.

1. Article « La Résistance populaire palestinienne : « la
terre  nous  appartient  »  »  du  29/09/2016  :
http://www.comiteactionpalestine.org/word/la-resistance-popula
ire-palestinienne-la-terre-nous-appartient/

2. https://www.ochaopt.org/data/casualties#

3.
ONU Info, 25 mars 2021, « L’envoyé de l’ONU demande à Israël
de cesser ses
activités de colonisation dans le
Territoire  palestinien  occupé  »  :
https://news.un.org/fr/story/2021/03/1092622

4.
L’Humanité, 15 octobre 2015, « Les Palestiniens se battent
pour leur vie,
Israël se bat pour l’occupation » :
https://www.humanite.fr/monde/israel-palestine/les-palestinien
s-se-battent-pour-leur-vie-israel-se-bat-pourloccupation

http://www.comiteactionpalestine.org/word/la-resistance-populaire-palestinienne-la-terre-nous-appartient/
http://www.comiteactionpalestine.org/word/la-resistance-populaire-palestinienne-la-terre-nous-appartient/
https://www.ochaopt.org/data/casualties
https://news.un.org/fr/story/2021/03/1092622
https://www.humanite.fr/monde/israel-palestine/les-palestiniens-se-battent-pour-leur-vie-israel-se-bat-pourloccupation
https://www.humanite.fr/monde/israel-palestine/les-palestiniens-se-battent-pour-leur-vie-israel-se-bat-pourloccupation


Contre  la  dissolution  :  la
défense  du  Comité  Action
Palestine (3)
Le Comité Action Palestine publie ici
des extraits du recours en référé-liberté déposé devant le
Conseil d’Etat, où
chaque grief de l’Etat est déconstruit et réfuté.

Sur le communiqué relatif à Georges

Ibrahim ABDALLAH du 14 février 20121

[…]
Le décret énonce :
« qu’à titre d’exemple, le 14 février 2012, l’association a
publié  sur  son  site  Internet  un  communiqué  exigeant  la
libération de Georges lbrahim ABDALLAH, ancien chef de la
branche  française  de  la  Fraction  armée  révolutionnaire
libanaise,  à  l’origine  de  l’assassinat  de  plusieurs
responsables  israéliens  et  américains,  au  motif  que  le
maintien  en  détention  de  ce  «  prisonnier  politique  »
témoignerait « de la nature de l’Etat français : un Etat
colonial et raciste » ; que ces appels à la libération ont été
réitérés notamment en 2013 et 2014 ».

En  premier  lieu,  il  convient  de  constater  que  le  décret
dénature  complètement  le  sens  des  propos  tenus  dans  le
communiqué  en  prenant  des  citations  partielles  sans  aucun
rapport les unes avec les autres. Ainsi, la qualification «
d’Etat colonial et raciste » est à replacer dans la citation
complète : « Les propos récents de Claude Guéant sur la valeur

http://www.comiteactionpalestine.org/word/contre-la-dissolution-la-defense-du-comite-action-palestine-3/
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inégale  des  civilisations  ou  l’interventionnisme  militaire
français en Afghanistan, en Lybie, en Côte d’Ivoire et peut-
être bientôt en Syrie sont symptomatiques de la nature de
l’Etat français : un Etat colonial et raciste qui se prévaut
de la défense des droits de l’homme… ». Ça n’est donc pas en
raison du maintien en détention d’un prisonnier politique,
comme tendraient à le faire croire les termes du décret.

En deuxième lieu, le COMITE ACTION PALESTINE en appelant à la
libération de Georges Ibrahim ABDALLAH et en le qualifiant de
prisonnier  politique  ne  fait  que  solliciter  l’application
d’une décision de justice et adopte une position exprimée
publiquement  et  largement  partagée  par  des  journalistes,
personnalités et organisations. Ainsi, Yves BONNET, patron de
la Direction de la surveillance du territoire, service de
renseignements  du  ministère  de  l’intérieur,  au  moment  de
l’arrestation  de  Georges  Abdallah  en  1984,  dénonce  son
maintien en détention pour des motifs politiques depuis des
années. Son opinion sur le sujet est de notoriété publique et
a  été  reprise  par  de  nombreux  médias.  Dans  une  interview

accordée à La Dépêche et publiée le 7 janvier 2012,2 il a
notamment indiqué :
«  Aujourd’hui,  presque  30  ans  après  les  faits,  je  trouve
anormal  et  scandaleux  de  maintenir  encore  Georges  Ibrahim
Abdallah  en  prison.  Je  considère  qu’il  avait  le  droit  de
revendiquer les actes commis par les FARL comme des actes de
résistance. Après on peut ne pas être d’accord, c’est un autre
débat.  Mais  il  faut  se  souvenir  du  contexte,  aussi,  des
massacres de Sabra et Chatila dont les coupables n’ont jamais
été punis. Et aujourd’hui, la France garde cet homme derrière
les barreaux alors qu’elle a libéré Maurice Papon ?
J’aimerais rappeler aussi qu’on a remis en liberté l’assassin
de  Chapour  Baktiar,  qui  lui,  sur  ordre  de  l’Iran,  avait
décapité l’ancien Premier ministre au couteau et lui avait
coupé les mains. Ce type-là, qui a commis un crime atroce, a
été  libéré  moins  de  20  après  les  faits.  Georges  Ibrahim
Abdallah, lui, est plus mal traité qu’un serial killer alors



qu’il a commis des actes politiques. »
A  la  question,  «  S’agit-il  alors  d’une  vengeance  d’état,
contre Georges Ibrahim Abdallah ? », il répondait : « Je pense
que oui et c’est absolument lamentable, d’autant plus qu’il a
déjà eu un avis favorable de libération localement. C’est
Paris qui refuse par rapport à ses alliés. Je demande à ce que
la justice m’entende dans ce dossier ».
Il  réaffirmait  sa  position  dans  un  article  paru  dans  le
Courrier  de  l’Atlas  en  février  2016  :  «  La  France  se

grandirait  en  libérant  Georges  ABDALLAH  ».3

Par ailleurs, un article publié en mai 2012 dans Le Monde
Diplomatique  intitulé  «  Acharnement  judiciaire  contre  M.
Georges Ibrahim ABDALLAH – Un prisonnier politique expiatoire

»,4 indiquait :

« Il aura bientôt passé plus de temps en détention que M.
Nelson Mandela. Il est, avec le Palestinien Karim Younes, le
militant des Black Panthers Mumia Abu-Jamal ou l’Amérindien
Leonard Peltier, l’un des plus vieux prisonniers politiques du
monde ».

Ou encore

« C’était
compter  sans  l’acharnement  judiciaire  et  les  ingérences
américanoisraéliennes,
que nous résume son avocat, Me Jacques Vergès, en produisant
des documents du département d’État : « C’est le
gouvernement des Etats-Unis qui oppose un veto intolérable à
sa libération. »

De même, de nombreux rassemblements ou diffusions dénoncent
son maintien en détention.
Ainsi, le 9 mars 2022 a eu lieu, dans le cadre de sa sortie
nationale, une projection du film « Fedayin, le Combat de
Georges ABDALLAH » en partenariat avec Sciences Po Bordeaux,
l’Union  Juive  Française  pour  la  Paix,  FFIPP  Bordeaux  et



Palestine 33 (groupe local de l’Association France Palestine
Solidarité).

Le film est présenté comme suit5 :
« Fedayin, le combat de Georges ABDALLAH retrace le parcours
d’un  infatigable  communiste  arabe  et  combattant  pour  la
Palestine. Des camps de réfugiés palestiniens qui ont forgé sa
conscience,  à  la  mobilisation  internationale  pour  sa
libération,  nous  allons  à  la  découverte  de  celui  qui  est
devenu l’un des plus anciens prisonniers politiques d’Europe.
»

Enfin,  il  convient  de  rappeler  que  la  position  du  COMITE
ACTION PALESTINE s’appuie sur des faits incontestables : à
savoir  que  les  gouvernements  français  et  américains  sont
intervenus à plusieurs reprises pour empêcher la libération de
Georges Ibrahim ABDALLAH, alors même qu’elle avait été décidée
par les tribunaux. Georges Ibrahim ABDALLAH est, en effet,
libérable  depuis  1999.  En  novembre  2003,  la  juridiction
régionale de libération conditionnelle de Pau autorisait sa
libération  mais  le  Garde  des  Sceaux,  Dominique  PERBEN,
demandait au parquet de faire appel de cette décision. C’est
dans  ce  contexte  que  le  15  janvier  2004,  Georges  Ibrahim
ABDALLAH voyait sa demande de libération rejetée en appel. En
janvier 2012, il formulait sa huitième demande de libération.
Le 21 novembre 2012, le tribunal d’application des peines de
Paris se prononçait en faveur la libération de Georges Ibrahim
ABDALLAH. Malgré l’appel du parquet, la chambre d’application
des peines de Paris confirma sa libération le 10 janvier 2013,
en la conditionnant à un arrêté d’expulsion du territoire
français. Sa libération semblait donc actée et il ne fallait
plus qu’attendre la signature de l’arrêté d‘expulsion.
Son avocat Jacques Vergès s’exprimait alors en ce sens : «
J’accueille  avec  satisfaction  cette  décision,  car  j’avais
demandé à la justice française de ne plus se comporter comme

une putain face au maquereau américain. »6



Le lendemain de la décision de la cour d’appel, la porte-
parole  du  département  d’État  américain,  Victoria  NULAND,
déclarait à la presse « Nous ne pensons pas qu’il doive être
libéré  et  nous  poursuivons  nos  consultations  avec  le

gouvernement  français  à  ce  sujet.  »7

Bien plus, d’après le résumé d’une conversation téléphonique
survenue le 11 janvier 2013 entre Hillary Clinton et Laurent
Fabius,  la  secrétaire  d’état  du  Président  Barack  OBAMA
indiquait au ministre des affaires étrangères français : «
Although  the  French  Government  has  no  legal  authority  to
overturn the Court of Appeal’s January 10 decision, we hope
French officials might find another basis to challenge the

decision’s legality »8 9.
C’est ainsi que trois jours plus tard, le 14 janvier 2013, le
ministre  de  l’intérieur  Manuel  VALLS  refusait  de  signer
l’arrêté  d’expulsion  de  Monsieur  ABDALLAH  et  faisait  donc
obstacle à l’application de la décision de justice.
Il apparaît sans ambiguïté que le gouvernement français est
directement intervenu pour empêcher la libération de Georges
Ibrahim ABDALLAH qui avait pourtant été validée par les juges.
Il s’agit là du signe manifeste de sa détention pour des
motifs politiques.

En conséquence :
– l’appel à la libération de Georges Ibrahim ABDALLAH n’est
que la demande d’application d’une décision de justice ;
– le caractère politique de son maintien en détention est
affirmé par différentes personnalités et associations ;
– l’ingérence des gouvernements français et américain dans une
procédure judiciaire pour empêcher la libération d’un détenu
démontre le mobile politique de son maintien en détention.

En tout état de cause, le Comité Action Palestine est en droit
au nom de la liberté d’expression de développer son opinion
sur la détention de Georges Ibrahim ABDALLAH et ce même si
cela implique la mise en cause de l’Etat français.



[…]
Extrait du recours déposé le 29 mars 2022 devant le Conseil
d’Etat  via  le  cabinet  Bourdon&Associés,  suite  au  décret
présidentiel du 9 mars 2022 de dissolution de l’association.
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